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Reportage

Les coulisses
du succès
La publication, en 2006, de «Fraise et Chocolat» fut
un événement de la BD. Son auteure, Aurélia Aurita,
nous dévoile un extrait de son prochain livre :
Buzz-moi, où elle raconte le tourbillon médiatique
qui l’a parfois plongée dans un abîme de perplexité.
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bd

Paris

Odyssée de
l’espace urbain
Une virée à vélo de Notre-Dame à Orly, un voyage
immobile, une balade avec GPS au Jardin des Halles…
En guise d’exotisme, Nogo Voyages explore des
territoires que d’aucuns jugent banals ou rebutants :
périphéries des villes, échangeurs autoroutiers…
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voyagesTélévision

Une série
bien Occupée
France 3 programme à partir de jeudi Un village
français, une série sur l’Occupation dont la diffusion
s’achèvera en 2013. Un projet d’envergure pour
une fiction ambitieuse décrivant sans manichéisme
le quotidien d’une petite ville en proie aux affres de
la période : un maire vichyssois pas très convaincu
mais qui compose, une population larguée et un peu
antisémite qui ne sait encore rien de la Shoah.
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Performance, festival, numérique, forum, linguistique… Les choix PAGE 36

PAGE 28
Je vous écris de... Rome
Stefano Benni nous conte
les tribulations d’un touriste dont
le voyage frôle le fiasco.

La semaine de
Lieve Joris
«Je doute de plus en plus
des bienfaits de l’aide au
développement.» Page 30

PAGE 28
Au mot
Les mots pour le pire
et pour le meilleur. Cette
semaine : «Secte».D

R

SAMEDI 30 ET DIMANCHE 31 MAI 2009 | LIBÉRATION



w.e.voyages38

Itinéraire avec un
GPS, circuit en bus
de banlieue, ou
voyage immobile
et onirique… Un
collectif d’artistes
invite à de
nouvelles logiques
exploratoires, où
l’espace urbain le
plus familier
rejoint le
fantastique.

LesdestinationsproposéesparNogoVoya-
gespeuventsembler incongrues.Enguise
d’exotisme,cette «agencedevoyages» sug-
gère des trips en banlieue. Parmi leurs of-
fresphare, le «ParisSuburbsBusTour», ex-
pédition de huit heures qui permet au
voyageur muni d’une carte et d’un ticket
Mobilis de faire le tour complet de la pre-
mière couronne parisienne… dans les
transportspublics,àborddetreizebus.Ou
encore, une virée en vélo depuis le parvis
deNotre-Dameenlignedroite jusqu’à l’aé-
roport d’Orly. En lieu et place des parcs
d’attractions, Nogo Voyages vous expédie
àLaDéfense,pourune«Visite sans fin»du
quartier d’affaires. Ou vous garantit le dé-
paysementàmoindres fraisaucœurde la
capitale. Equipé d’un téléphone GPS et
d’un casque audio, le flâneur découvre
une version fantasmatique du Jardin des
Halles ou explore le Forum lors d’un
«Voyage immobile».
«Le voyage immobile, ou voyage point, est la
condensation d’un voyage, il consiste à con-
centrer l’énergie du voyage en un seul point
très précis»,expliquentcesétonnantsvoya-

To go or
personnes, est un «lieu avec lequel nous
avons souvent une fausse familiarité: mysti-
que du grand escalator, flipper humain, laby-
rinthedesprofondeursdont lebutestd’égarer
celui qui s’y engouffre, décrivent-ils. C’est
aussi un lieu où l’on passe sans s’arrêter».
Carnet de pensées. Nogo Voyages a
donc demandé à plusieurs volontaires de
se placer à des coins des Halles pour es-
sayer de voyager sur place. Les consignes
pour que cette expérience insolite se dé-
roule dans les meilleures conditions sont
strictes. «Levoyage s’effectue seul, le voyageur
reste immobile, le voyagedureminimumtrois

Stéphane
Degoutin,
de Nogo Voyages,
aux Halles à Paris.
En haut, le Jardin
des Halles revisité,
à découvrir
avec un GPS.

gistesquesontGwenolaWagon,artisteet
chercheure,AlexKnapp,architecteetpho-
tographe et Stéphane Degoutin, théori-
cien et artiste.
Zones frontalières. Nogo Voyages pro-
poseainsiunecollectiondevoyagesexpé-
rimentauxquimodifienotreregardsurce
qui nous entoure. L’agence explore «des
territoires familiers, banals ou dénués d’exo-
tisme aussi bien que des territoires touristi-
ques connus déjà explorés». Avec un pen-
chant affirmé pour les espaces que
d’aucuns jugent rebutants, périphéries
desvilles, échangeursautoroutiers, zones
frontalières ou monstres urbains comme
La Défense, Créteil ou Les Halles. «Nous
nousdemandons commentréactiver ces lieux,
en tirant partie de ce qui existe, en l’ampli-
fiant, en rajoutant une couche sur l’existant»,
expliquent lesauteurs.A leursyeux,LaDé-
fenseestun «parcd’attractionsqui s’ignore».
Conçu pour rationaliser les circulations,
c’est un modèle qui a disjoncté, écrit Sté-
phaneDegoutin.Profusiondepasserelles,
couloirs souterrains labyrinthiques, ce
chaos «né d’une surenchère de planification»
enfaitun «lieu magique», immense terrain
de jeuenperpétuelle transformation,pro-
pice à une exploration infinie…
Même diagnostic pour le Forum des Hal-
les. «Ons’estmisàre-regarder ce lieuaucœur
de Paris en 2002 lorsque Delanoë a annoncé
leprojetderéaménagementduquartier, sym-
bole de l’urbanisme des années 1970. Alors
que tout le monde s’est très vite accordé pour
dire “on jette tout, on recommence”, pour
nous, ce lieu oppressant, objet de la haine de
nombreux Parisiens, avait un potentiel.»
Construit sur quatre niveaux souterrains,
avec ses couloirs tentaculaires, sa gare
RATP, son centre commercial grouillant,
le Forum des Halles, où transitent quoti-
diennement des centaines de milliers de

heures [il faut s’ennuyer suffisamment pour
que ça marche]. Le voyageur ne se livre à
aucune occupation de son temps [pas de livre,
de walkman, débrancher le portable]».
Chaque Nogo voyageur est invité à noter
ses pensées, récits qui font l’objet d’un li-
vre. D’où il ressort que ce «voyage» n’est
pas sans risque: rester immobile dans un
lieu pareil est «anormal»: «On est rapide-
ment suspect; soit on vous prend pour un flic
en civil, soit pour un délinquant, soit pour un
SDF», raconteStéphane, signalantquel’un
des voyageurs immobiles s’est vu infliger
une amende des agents de la RATP.
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Pratique

Y aller, à voir, à lire

- Exposition Nogo Voyages
jusqu’au 12 juin à Ars Longa,
64 avenue Parmentier,
75011 Paris : entrée libre,du
mercredi au samedi.
Rens. : 01 43 55 47 71.
www.nogovoyages.com
www.arslonga.fr
Ce samedi 30 mai, atelier
d’écriture géolocalisée par GPS,
avec Nogo Voyages.
- Le 4 juin, voyage dans
les mondes persistants,
avec Julien Levesque.
- Le 5 juin, atelier de captation
sonore et mobilité, avec
l’artiste Lalya Gaye.
- Le 6 juin, performance
de Ben Patterson,
artiste fluxus, dans Paris.
A lire: Voyages immobiles
au Forum des Halles
- Postcards from Paris Suburbs,
collection de cartes postales
en réaction à la disparition des
cartes postales de banlieues

Le site de Nogo Voyages
recense d’autres artistes
voyageurs, de Dada à Francis
Alÿs, touriste professionnel.
www.nogovoyages.com/other_
travelers.html

nent plusieurs centaines de mètres sous
terre;unecascadesedéverse sur le toitde
l’église Saint-Eustache; sur la passerelle
qui surplombe les verrières de la piscine,
un orchestre symphonique joue en
maillotdebaindansuneambiancede jun-
gle tropicale… Au-dessus de votre tête
passe Roller Coaster City, ville construite
comme une montagne russe. S’y déploie
aussiunSexParcculminantà320mètres,
un musée du terrorisme et un «centre des
films YouTube disparus».
«On cherche à provoquer des moments où l’on
décolle du territoire, c’est le son
qui fait naître les images, comme
autant d’architectures possibles.
L’idée, c’est de rendre ce lieu à
nouveauattractif etdésirable,ex-
pliquent les auteurs. Nous
voyons le territoire comme pro-
ducteur de rêves, de fantasmes.
Chaque territoirenedevrait-il pas
être source au moins de quelques
fantasmes à véhiculer, quelques
espoirs? Nous cherchons des lieux
auxquelsnouspouvonsaccolernospropres rê-
ves, des descriptions à inventer à partir de
cette banalité.»
Tente de sans-abri. La confrontation
avec lepaysageréel s’avère tantôt ludique,
ainsi ce rugissement qui nous fait sursau-
ter au passage d’une grotte grillagée re-
couvertede lierre,abridu«Yétideshalles»,
ou ces sirènes qui nous font sauter brus-
quement sur le bas-côté. Tantôt, elle nous
rappelledurementà la réalité.Dans lecas-
que, la voix évoque des «cabanes camou-
flages» qui permettent de se fondre dans
le décor urbain… à l’endroit même où un
sans-abri a posé sa tente kaki sur le bi-
tume.Autrearchitecture «dystopique», les
«cabines silence», cages de Faraday qui
permettraient de se soustraire aux ondes
électromagnétiquesquinousbombardent

Reportages, carnets de voyages,
blogs, dépêches en ligne, week-ends
gourmands, photos…

Toute l’actualité des voyages

not to go
quotidiennement.
Pour cet audioguide touristique imagi-
naire, le collectif, adepte des détourne-
ments technologiques, a fait développer
unprogrammeGPS.Unepistecreuséepar
leurprochainprojetRandomGPS,unboî-
tier GPS classique à fixer dans sa voiture,
dont le programme a été modifié afin de
vousaideràvousperdreselonuntrajet in-
fini, déterminé aléatoirement.
Les artistes interrogent également nos
nouvelles manières de voyager, notam-
ment en naviguant sur Internet, via Goo-

gle Earth, YouTube et autres mondes vir-
tuels à la Second Life, telle cette dérive à
traversdes territoires fictifset réels,Black-
pool-Manchester, projetée à Ars Longa.
Nogo Voyages propose également des
voyages sur mesure à ceux qui en font la
demande.

• MARIE LECHNER

photos NOGO VOYAGES

Un orchestre
symphonique joue en

maillot de bain dans une
ambiance de jungle

tropicale.

www.voyages.
liberation.fr

Gwenola Wagon,
l’une des artistes
du collectif.
En haut, voyage
immobile à la
porte du Louvre.

A la galerie Ars Longa, où le collectif pré-
sente son travail jusqu’au 12 juin, le visi-
teur peut, à distance, tester le «simulateur
devoyage immobile»: casquesur lesoreilles,
il navigue dans une architecture sonore à
l’aided’un joystick, immergédans lesam-
biancesduForumet lesréflexionscroisées
de ses voyageurs.
C’est le son encore qui guide le flâneur
dans leurdernierprojet «LesHalles, archi-
tecture potentielle échelle1». Pour y accé-
der, il faut se rendre sur place, dans le Jar-
dindesHalles, équipéd’untéléphoneGPS
et d’un casque audio prêté par la galerie.

La déambulation déclenche une quaran-
tainedebullessonoresenfonctionde l’en-
droit où l’on se trouve. Une carte signale
l’emplacement des différents sons, mais
on s’en détache rapidement pour une dé-
rive néosituationniste dans l’environne-
ment labyrinthique, infernal entrelacs de
passages et de niveaux, progressivement
transfiguré par la voix qui nous décrit les
lieux. S’en suivent des visions délirantes:
une montagne creuse surgit du centre du
jardin avec un téléphérique qui vous em-
porte directement sur le toit du Centre
Pompidou; des ascenseurs vous entraî-
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